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ARTIIU.R DÉCARY.

M. .A.aTIuR DÉCARY s'est établi tout récemment dans le quatier Saint-Jacques, et
moins de.deux années lui ont suffi pour se former une réputation de pharmacien sans rival,
et pour se faire une clientèle considérable et des mieux choisies. Aussi, faut-il dire qu'il n'a
rien négligé pour en arriver a ce résultat. Un coup d'oeil jeté sur le local qu'il occupe

i9Uc 1 t1 il- a é<1% 1 t LC UdI1r
sufit pouri r vé er e soiii i-
la distribution des marchan-

tion de ses clients. De'

nétrer l'air à profusion dans
l'on trouve tous les produits
ques les plus purs, et les
fumerie les plus- variés. M.
iement de la préparation des
médecins auxquelles il donne
nécessaires. M. ' Décary a
supérieur de. son établisse-
Microbiologie . générale et
matériel scientitique. de ce

direction imrnédiate, permet
exactitude, les analyses méc.li-
croscopiques. M.' Déèary

nutieux quw a apporte ans
dises qu'il tient à la disposi-
grandes vitrines laissent pé-
l'intérieur dt magasin, où
chimiques -et' pharmaceuti-
articles de toilette et de par-
Dècary s'occupe tout spécia-
ordonnances de iMM-. les
tout le soin et l'attention

également installé à l'étage
ment, un laboratoire de
d'Analyses Médicales. -Le
laboratoire qui est sous sa
de faire avec- la plus grande
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est né à Montréal le 2 décem-

brq 1865. Après avoir fai-t ' son éducation au Collège
de Montréal et à l'Ecole Normale, il embrassa la profession de pharmacien et.alla en 1888,
compléter ses études à Paris. Il revint donc au Canada, préparé comme bien peu d'hommes
ont le bonheur de l'être, pour la carrière qu'il s'était choisie. M. Décary a donné des
preuves concluantes qu'il entend rester à la tête du progrès dans son genre d'affaires.

NAPOLEON IMATHIEU.

M. NAPOLÉON MATHIET marchand de ferronn2ries est né à Québec le 29 septembre

1854. Il fit ses études a l'Ecole Normale de Québec et au collège SainteMarie de -Mon-
tréal, puis, en 1878, il vint se fixer àMontréal. Il débuta dans·le commerce de ferronne
ries à l'emploi de M. A.. Lallemand, . au service duquel il demeura -pendant' sept ans.
Durant ce temps il put s'ini- _tier à tous les secrets des
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tés sociales. C'est un des membres zélésde la Société Saint-Vincent de Paul, et il appar-
tient en outre à l'Union' Saint-Joseph de Saint-Henri, à l'Association des Artisans
Canadiens-français, et- à l'Ordre des Forestiers Indépendants. Il a aussi fait partie des
Carabiniers Victoria pendant deux atls.

(LAMBRE DE C ONMIER CE.

JOSPH LAMBERIT.

M. jOSEPH LAN ERT Jr., ent-epreneur, est néle 5 juillet 185*5, à Saint-Ambroise de
Kildare, comté de Joliette, Il n'était âgé que de siý ans lorsque son père vint s'établir à
Montréal, et ce fut aux écoles des Frères des Ec les Chrétiennes qu'il fit ses études.
Après avqir tenté la fortune dans différentes entre rises, .4. Lambert entra, en 1881, en
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pour but l'amélioration de la
grès général du pays. Il
Joseph, de l'Union Saint-
Jean-Baptiste, -de l'Associa-

-La-Ghambre de Commerce du

jugera de sa popularité dans
ces diveitses sociétés par le' fait ·qu'il a été président de-l'Union Saint-Joseph. premier vice-
président de la section Saint-Jacques et quil est actuellement secrétaire de lAssociatigo ds
Entreprer eurs. Jeune encore, M. Lambert a devant lui l'avenir qu'il ne manquera pa'Wde
rendre bri snt pfar le travail et par les cualités gji l'Oit distingué jusqu'à ce jour.

JOSEPH HÀYNES

M. JOSEPH HAYNEs, l'un des architectes les. plus estimés de Montréal, est né eracette
ville le 19 mars 1853. Il a fait ses études au collège Masson,.de Terrebonne. Il pratique
comme architecte en cette ville depuis 1875. 'Il a préparé les plans et dirigé la construc-
tion de plusieurs écifices considérables à Mohtréal. Mais M. Havnes ne s'occupe pas
exclusivement d'architecture.
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Chambre de Commerce du
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secrétaire de la Société Pro-
un mot, il s'intéresse à tous
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Doué d'une activité et d'une
vailleur persévérant et ha-

bile, M. .Haynes est considéré à juste' titre comme un des hommes d'avenir dans. sa
profession. Quelles que soient les surprises que lui réserve l'avenir il jouira toujours des
sympathies d.41n grand nombre d'amis qui ont appris à apprécier ses excellentes qualités du
coeur-et de l'esprit.
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